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L'INTOLERANCE

CHRETIENNE,

Ou SE'R M'ON ſur ces paroles de nô

tre Seigneur dans l'Apocalypſe

de SaintJean Chap. 2 .

yerf. 2.

Tu ne peux souffrir les mauvais.

M

Es FRERES ,

I

L eft remarqué de Moïſe qu'il étoit le plus

benin , & le plus debonnaire de tous les

hommes de la terre. Cependant ce Moïſe

voyant le ſervicede Dieucorrompu par l'i

dolatrie des Ifraëlites , s'embraſa d'une colere

effroyable , comme auroit pu faire l'eſpric

du monde le plus terrible & le plus violent.

Il courut aux armes , il anima les enfans de

Levi à la vengeance, il leur commanda de

faire main baſſe dans le camp , de tuër leurs

freres, de poignarder leurs amis , d'égorger.

leurs
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leurs voiſins, de tremper leurs épées dans

le Iddláctes & deles ſacrifier

comme des victimes à la juſtice de Dieu ,

qu'ils avoient siinfolemment.outragée. Moi

fe done étoit debonnaire , quandil nes'a

giſſoit que des offenſes faites à la perſonne;

mais il étoit âpre & ſevere quand il s'agiſloic

des outrages faits à Dieu. 11 ſuportoit pa

ticmment les injures, qui le regardoient ;

mais il ne pouvoic fouffrit celles qui s'adref

foient à l'Eternel. C'étoit un agneau pour

ſes ennemis , mais c'étoit un lion pour ceux

du Seigneur. JESUS- CHRIST le veritable

Moïſe nous fait encore voir un exemple tout

pareil. Car c'eſt une choſe remarquable que

jamais en toute ſa vie il ne s'eſtmis en co .

lere, que dans le Temple contre ceux qui

le profanoient. En Nazareth on le veut,

precipiter , il ne s'en fàche point. A Sama

rie on lui ferme les portes comme à unmonſ.

tre , & à un ennemipublic , & il n'en conçoit

point d'irritation , au contraire il blame cel

le de ſes Diſciples. Dans la maiſon de Car

phe on le frape inſolemment au viſage ; &

il n'en temoigne point de reſſentiment. Dans

le Pretoire on le fouette ; & il le montre in

ſenſible à cette douleur , & à cet oprobre.

Sur le Calvaire on le crucifie ; & il excuſe

même ſes boureaux. Mais entre - t - il dans le

Temple , &voit- il Dieu deshonoré,fapa

tience ſe change en une Sainte fureur, il s'en

flamme d'un ardent coutoux , il prend un

fouët
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fouët pour châtier les profanes. Il renver

ſe les tables des Changeurs ; il jęzce dehors

les Marchands qui ſouilloient cette fajnce

maiſon , & qui d'un lieu conſacré à la prie

rę , en faiſoienc une caverne de brigands. C'est

à -dire que nous devons ſouffrir doucement

tous les maux qu'on nous fait, les recevoir

fans émotion , les endurer fans bruit & lans

éclat, & en étouffer le reſſentiment dans un

charitable ſilence. Mais quand on s'aràque

à Dieu, & qu'on s'éleve contre ſon ſervice;

il faut alors éclater , & s'y oppoſer avec une

ſainte violence. Le ſilence dans cette ren

contre eſt un crime , la douceur une lâche

té, la ſoufrance, une prevarication , la con

deſcendance une eſpece de defertion . La

colere alors eſt une louable vchemence , & un

mouvement neceſſaire. Et quiconque,aime

Dieu la doit faire paroître dans cesoccalions

importantes où il y va de lagloire.

C'eſt là juſtement , Mes Freres , coque

faiſoient autrefois les Chretiens de l'Egliſe

d'Epheſe; & c'eſt dans cette excelence dilpo

ſition qu'ils ſe trouvoient au commencement

de l'Evangile. Car le Seigneur avoic rendu

termoignage à leur patience dans les premic,

• res paroles de ce verlet, Je.connois , diſoite

il à cette Egliſe , je connois tes æuures , con

travail do ta patience; ce quimontre qu'el

le recevoir les inſultes de les ennemis avec

une douceur & une deboonaireté vraiment

Chretienne: Et dans les dernieres il la louc

de

di

OCE
AN
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de l'ardeur , de l'irritation , & s'il faut ainſi

dire , de l'impacience qu'elle faiſoit paroître

contre lespecheurs. Car c'eſt ce qu'il entend,

en diſant qu'elle ne pouvoitfouffrir les man

vais. Cecte Egliſe embraſée de l'amour de

CHRIST , ſouffroic aiſémentceux qui la

perfecutoient, mais elle ne pouvait endurer

ceux qui dans ſon fein outrageoient ce bon

Sauveur ; ſes maux lui paroiſſoient legers ,

mais les vices lui étoient inſuportables ; les

debauches de ſes enfans lafâchoient plus que

les aſſauts de ſes ennemis ; & au lieu qu'elle

portoit doucement le fardeau de la perſecu

tion , elle faiſoit tout ce qu'elle pouvoit pour

ſecouër celui du peché, & pour éloigner ces

gens dereglez qui l'incommodoientpar leur

vie mauvaiſe. Certe louange , Mes Freres ,

merite d'être remarquée avec ſoin . Et bien

qu'elle foit conçuë en peu de paroles, elle

renferme neanmoins quantité de choſes qui

font d'une conſideration importante. C'eſt

pourquoi nous avons reſolu d'y donner une

action toute entiere. Et pour y faire les re

flexions neceſſaires , nous y examinerons,

avec la grace & le ſecours de l'Eſpric de Dieu ,

ces deux points : 1. Qui ſont les mauvaisdont

JESUS- CHRIST parle: 2. Ce que c'eſt •

proprement que de ne les point porter. Je

connois tes æuvres, dit le Seigneur, de que

tune peux porter les mauvais .

Les mauvais dont il s'agit , ne font pas

indifferemment tous les pecheurs , & ceux

qui
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qui ont quelque choſe de vicieux en leur

perſonne , & de blåmable dans leurs maurs.

Car hela's ! en ce ſens cous les hommes uni

verſellement ſeroienc mauvais ,. & il n'y a

perfonne ſur la terre qui ne meritac certe

qualité. En effet, nous fommes touspecheurs

fans exception : l'Ecriture jointe ,à l'expe.

rience de cous les ſiecles, & au temoignage

incerieur de la conſcience, nous aprend qu'il

n'y a nul qui ne peche ; que le plusjuſte

même tombe ſept fois le jour. Que nous

bronchons tousen pluſieurs choſes. Si quel

qu'un dit qu'il n'a point de peché, SaincJean

lui donne formellementle dementi , & main .

cientqu'ilſe ſeduit lui-même, & que la verité

n'eſt point en lui. : Vouloir prouver cerca

veritépar des exemples,ce ſeroit ramener les

pechez des plusgrands ſaints. Ce ſeroit de

couvrir encore une fois lanudité deNoéque

l'ivreſſe reduiſitdans un écatſi honceux. Ce

ſeroit obliger David à s'écrier toue de nou

veau , Miſericorde au pauvre vicieux ; & à

confeffer que ſon adultere l'avoit rendu noir

& diforme devant Dieu. Ce ſeroit r'ouvrir

la fource des larmes de St.Pierre , & le mon

trer pleurant cette horrible chûre , qui lui fic

renier fon bon maître avec execration ; &

avec ferment. Enfin ce ſeroit couvrir de

confuſion tous les plus grands ſaints , & les

obliger à dire avec Danieldans le ſentiment

de leurs fauces trop frequentes; A toi Sei

gneur eſt la juſtice , & à nous confuſion de

face.
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face . Car comme les altres les plus lumi,

neux ont encore des taches , auſſi les hom

meslespluséclairezdes lumieres dela grace ,

ont encore des imperfections & des vices.

L'or dans les mines eſt coûjours mêlé de

terre & de craffe ; le blédans le champeft

toûjours joint avec la paille; le vin dans le

vaiſſeau a toûjours de la lie. Les élemens

dans le monde nefont jamais dans leur pu

*reté , comme le remarquent les Philoſophes,

Les hommes tout demême ici bas aumonde,

ne ſont jamais fans quelqueimpureté ; & quel.

que deffaut qui les rend coupables & con

damnables aux yeux du Seigneur. En un

mot , comme la terre cicnt le milieu entre

l'Enfer & le Paradis , auſſi la condition des

fideles qui y habitent, eft comme mecoyen:

ne entrecelle de l'un & de l'autre . Cardans

l'Enfer leseſprits yfont ſouverainementme

chans, dans le Paradis ils font parfaitement

ſaints . ---Mais fur la terre ils ſont entre -deux.

Lesamés juftes ne fontni entierement fain

tes , ni entierement vicieuſes; mais dans un

degré de regeneration , qui les éloignantdu

vice les avance versºla ſanctification . Mais

pour avoir des imperfections , & pourcom ,

ber quelquefois dans le peché, on ne peutpas

dire pour cela qu'un homme foit mauvais ,

& l'on ne doit pas le conſiderer comme un

mechane. Car , Mes Freres , les choſes ne

prennent leur denomination que des qualitez

dominantes qui regnent en eux, Ainſi l'on

n'a
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n'apelle pas melancholique ; ou bilieux un

homme qui a de la melancholie , ou de la

bile. Car il n'y a perſonne ſur la terre , qui

dans le mêlange des humeurs qui entrent ,

dans la compoſition de ſon temperament ,

n'aic de l'une & de l'autre. Mais l'on nom

me ainſi ceux en qui la melancholie , ' ou

la bile prevaut, enſorte qu'elle l'emporte ſur

les autres humeurs , & qu'elle leur communi

que à toutes fa qualité regnante. Ainſi l'on

n'apelle pas ignorant un homme qui ignore

quelque choſe. Car il n'y a perſonne au

monde dont le ſavoir n'ait ſes bornes. Ec

quand le plus grand & le plus docte de tous

les genies comparece qu'il ſçait avec ce qu'il

ignore , il peut bien dire avec cet ancien

Philoſophe, Je ne ſçai qu'une choſe , c'eſt que

je ne ſçai rien. Mais l'on nomme ignoranc

celui dont l'aveuglement & la foibleſſe eſt

extrême,& qui ne voit goutte dans les cho

ſes dont il doit avoir de la connoiſſance. De

même donc l'on n'apelle pas mauvais ceux

qui ont quelque teinture du mal , & quelque

infirmité vicieuſe. Car il n'y a perſonne qui

en foit exempt. Jamais bomme que celui

quiétoit Dieu , n'apu dire avec verité & fans

arrogance , Qui eſt-ce qui me redarguera de Jean 8:

: peché ? Si bien que les hommes ne ſont pas

mauvais, pourvu que le peché ne ſoit pas

regnant & dominant dans leur ame : & c'eſt

de qui ne ſe rencontre pas dans les fideles,

qui ont unefois fenti la vertu de l'Eſprit

Tome VII Qq
de

3

.

3

46.
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de CHRIST." Le peché habiçe bien en

eux , à la verité, mais il n'y regne pas. 11

eſt comme un ennemi priſonnier & delarmé,

qui peut bien encore ourdir fourdement

quelques petits ſoulevemens ; mais qui ne

lauroic plus encreprendre de grandes revol

tes, ni mettre ſur pié des troupes conſidera

bles . Il y eſt comme un lion à la chaîne

qui ſe debat , qui étend ſes ongles , & qui ſe

ſouvient encore de la ferocité naturelle ; mais

qui étant retenu de court ne fauroit s'élancer,

fort loin , ni faire le mal qu'ilvoudroit. Car

c'eſt ainſi que le peché enchaîné dans les

fideles des liens de la crainte de Dieu , & du

reſpect de CHRIST , ſe ſent reprimé forte

ment ſans pouvoir executer les mauvaiſes

actions, où ſon inclination naturelle le veut

pouſſer à toute heure. Il eſt en eux , com

me cec Adonibeſek de l'Ecriture, qui avoit

les pouces des piez , & des mains coupez ;

les Ifraëlites l'ayant mis en cec état , afin

qu'il ne pût plus porter les armes con

tr'eux : ou comme cet homme forc de l'E

vangile, qui voit piller ſa maiſon , & en elt

chaſſe à la fin lui-même. C'elt pourquoi le

bien aimé diſciple St. Jean ne fait point de

difficulté de dire ,que celui quieſtnéde Dieu

ne peche point , & même qu'il ne peut pe.

cher ; non qu'il ne tombe ſouvent en diver

les fautes par leſquelles il transgreſſe la Loi

de Dieu , il contriſte l'Eſprit de grace , il

trouble le repos de fa conſcience , & recarde

li : l'ou .
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l'ouvrage de ſa fanctification . Mais c'eſt

qu'il n'eſt plus eſclave du peché , qu'il ne

fouffre plus qu'il reprenne l'empire qu'il avoit

dans ſon ame , qu'ily agifle en maître &

en tyran , qu'il y triomphe desſentimens de

la piecé , & qu'il s'y faſle obeït pleinement &

abſolument, tellement que l'on s'abandon

ne aveuglementà toutes les paſſions infames

& maudites. Car le fidele ne fait pas gloire

s d'offenſer Dieu , comme les eſclaves du viee.

Il ne s'abandonne pas. volontairement au mały

il ne s'attache pas au metier d'iniquité. Il

pas ſes delices du peché; au contraire

i
il le hait, il lui deplaîc;;& il ne lui arrive ja.

maisd'y tomber qu'il n'en mene deuil en lui

même , & qu'il n'en frape fa poitrine de

douleur , qu'il n'en reſſente une profonde

triſteſſe , & qu'il ne s'écrie avec Job dans les

mouvemens de cette fainte triſteſſe qui eſt

ſelon Dieu , Je m'en repens für la poudre &

E ſur la cendre. Il fauc bien diſtinguer ceux

qui font mauvais par infirmité; & ceux qui

le font par inclination , & par habitude. Car

- pour les premiers ; il faut bien prendre garde

à ne les pas traitrer avec la fevericé que le

Seigneur louë dans nôtre texre ; & qu'il re

garde comme une des bonnes qualitez de

l'Egliſe d'Epheſe. Car bien loin de rejecter

les infirmes, il faut les ſupporter charitable:

ment; ſuivant le precepte de St. Paul: Nous

i devons, dit- il dans fon Epitre aux Romains; Rom . is:

nous qui ſommes fortsſupporter des infirmi.

Q2
tez
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1 .

tez des foibles. Et c'eſt le même avertiſic

Gal. 6 : ment qu'il donne aux Galates : Freres , dit

il , encore qu'un homme ſoit ſurpris en quel

quefaute ; vous qui étes Spirituels redreſſez

un tel bomme avec un eſprit de douceur ;

te confidere toi-méme,que tu ne fois auſſi

tenté ; comme étant ſujet aux mêmes chů.

tes , & peut- être à d'autres encore pires, &

plus condamnables. Il faut que nous imi

Eſaie tions l'exemple de Dieu , qui ne briſe point

42:3. le roſeau café, do qui n'éteint point le lumi.

gnon fumant. Ce grand Dieu n'éteint pas

Jes aſtres & ne les precipite pas du ciel, pour

avoir des taches. Il n'aneantit pas la terre

pour être fouilléede l'écume desinſectes, &

du venin des ſerpens. Il n'abîme pas les

rivieres pour être mêlées de bouë & de li

mon : il ne brûle pas les blez, pour y avoir

de l'ivroye & de la nielle. Il n'arrache pas

les arbres & les fleurs , pour voir des che

nilles & des limaçons fe traîner ſur leurs fruits ,

& fouiller par leur ſale attouchement la beau

té de leurs couleurs. De même il ne perd

pas leshommes pour remarqueren euxdes

effets de cette corruption naturelle, qui leur

eft hereditaire & inévitable. Il en ſupporte

en fa grande miſericorde ; il en excuſe ſelon

fon immenſe & infinie charité. Il leur
par

donne gratuitement, comme un bon pere

qui ſouffre des fortifes & des égaremens de

les enfans. Ainfi en devons -nous uſer en .

vers ceux qui faillent, quand nous avons fu

jet

!

1



L'intolerance Chretienne, 613

3

Srp

si

jet de croire que c'eſt, non -le mepris de la

grace , mais l'infirmité de la nature qui les

fait pecher. Il faut en ſupporter avec une

indulgence & une benignité Chretienne. Il

faut plaindre en eux lacondition de l'huma

nité qui eſt toûjours fragile , & ſujette au

mal. Il faut leur tendre charitablement la

main , comme à des perſonnes qui ont

bronché, & qui ſont tombées , pour leur ai

der à ſe relever. Il faut prendre garde de

les jetter , ou dans une confuſion , ou dans

un decouragement, qui les engloutiſſe dans

le deſeſpoir , comme die St. Paul. Enfin it

faut les traicer , comme le Samaritain fic le

Juif, lorſque l'ayant rencontré bleſſé & de

mi-mórc en ſon chemin , il verſa du vin & de

Phuile ſur ſes playes. C'eſt-à- dire quequand

par
malheur un homme eſt tombé entre les

mains de Saran , & qu'il l'a navré de quel

ques coups dangereux ; au lieu de l'aban

donner par un mepris outrageant , comme

cet orgueilleux Sacrificateur ; au lieu de le

fouler aux piez en inſultanc fierement à la

miſere , nous devons- nous aprocher cha

ritablement de lui pour pancer ſes bleſſà .

res ; & ſi nous y verſons le vin piquant

& mordicant de nos remontrances , il faut

toûjours y joindre l'huile de quelques con

ſolations, quiles adouciſſent. Et nos cen

ſures même doivent renir de la nature du

vin dont la force eſt agreable, & propre à

faire revenir le cour , & à cirer un homme de

fa
Q9 3
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fa foibleſſe , plutôt qu'à lui faire ſentir ſon

mal.

Les mauvaisdonc que le Seigneur entend

en ce lieu , ce ſont ceux qui le font de pro

feſſion , qui le fonc par inclination & par

habitude; qui ſe vendent à mal faire; com

me il eſt dic d'Achab ; qui courent à bride

abatuë à toute ſorte de diſſolutions , com

me des chevaux échapez qui ont pris le

mords aux dents , & qui ont rompu toutes

les rênes qui lesretenoient. Ce ſont ceux

que l'Ecriture apelle pecheurs mechans, ou,

vriers d'iniquité , cenfansderebellion , eſcla

yes du Diable ; ce ſont ceux en un mot en

qui le vice regne & domine. Il y cient tel

lement le deſſus qu'il n'y laiſſe rien qui ne

foi ſoumis à ſon empire. Il y étouffe les

ſentimens de l'amour& de la crainte de Dieu.

Il y engendre un injurieux mepris de fa gra .

ce. Il y plonge dans un lechargique fom

meil l'aprehenſion de la juſtice. Il y entre.

cient une rebellion obftinée contre la Loi: fi

bien qu'un homme ainli maîtriſé du vice ,

s'abandonne tout entier à fon mauvais ceur

plein d'impenitence , ſans ſe ſoucier ni de

Dieu qui le menace, ni ue fa parole qui l'a

vercir , ni de les jugemens qu'il attire fue fa

fête , ni de ſon ſalut qu'il perd , ni de la

damnation éternelle qui l'attend , & où il ſe

precipice tous les jours par la mauvaiſe con .

duite.

Mais pour comprendre ici toute l'inten

cion
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tion du Seigneur, & pour enviſager les me

chans du biais qu'il les confidere en cet en

droit, il faut remarquer qu'il y en a de deux

forces; les uns ſont les hereciques; les au

fres ſont les vicieux. Les uns font mauyais

dans la doctrine ; les aucres le font dans les

Les uns renverſent la verité par

leurs erreurs ; les autres la pieté par leurs via

ces . Les uns ſont des ſerpens, qui empoiſon.

nent les hommes par l'oreille , comme celui

qui ſeduiſit nos premiers parens dans le Para

dis terreſtre , les autres ſont des viperes qui

les mordent à la main pour corrompre leurs

actions, comme celle qui voulut offenfer St.

Paul à Malthe. Les uns font des émiſſaires

de Satan , qui ſement de la zizanie dans le

champ du Seigneur , pour y écouffer la bona

ne femence de la parole de Dieu , les autres

ſont des pourceaux , des ſangliers , & des

bêres nuiſibles qui ravagent ce champ , &

qui en gåtent la moiſſon par le debordement

de leurs vices.

Les hereciques ne ſont pas ceux qui er

rentſimplement dans les myfteres de la Re

ligion, ' Car il y a peu
de

gens au monde ,

& peut-être n'y en a - t- il pas un ſeul, qui foit

fi abſolu
ment orchodoxedans toutes les par

ties de la vericé celeſte , qu'il n'y commette

quelque erreur : certe pure & infaillible con

noiſſance étant reſervée pour la vie future ,

où nous ne connoîtron
s

plus en partie , où 1 Cor.

nous ne prophetife
rons

plus en partie, oùnous

Qq4

13 : 9.

ne

1
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ne verrons plus obfcurément comme dans un

a Cor 13 ' miroir : mais où degagez de la foibleſſe de
verf. 12.

nos ſens , de l'infidelité de nôtre memoire ,

de l'obſcurité de nos eſprits , des nüages de

nos paſſions; éclairez de tous les rayons &

de toutes les lumieres de la gloire , nous con

templerons Dieu face à face , & dans cette

contemplation nous verrons univerſellement

toutes choſes, & dans une pleine évidence,

& dans une entiere verité. Etre herecique

même, ce n'eſt pas avoir ſeulement de gran

des & de conſiderables erreurs, Carles Apô

tres même en ont eu , puis qu'ils ont cru quc

J. Christ après ſa reſurrection devoit reca

blir le Royaume d'Iſraël dans une gloire &

une magnificence mondaine ;,& qu'il devoit

regner ici bas dans des grandeurs éclatantes,

comme les Monarques de la terre . Les plus

faints Peres de l'Egliſe en ont eu , puis que

ſaint Irenée étoit Chiliafte , & qu'il s'étoic

laiſſé abuſer de l'imagination de ceux , qui

tenoient que CHRIST devoir revenir enfin

rebâtir laville deJeruſalem , & y établir le

ſięge de ſon Empire, pour regner mille ans

viſiblement ſur la terre, St. Cyprien a erré

ſur la matiere du Baptême, voulant qu'on re

baptiſac tous ceux qui avoient été baptiſez

par des gens non orchodoxes, St. Hilaire a

cru que le corps de JESUS- CHRIST

étoit impaſſible , & qu'il n'avoit rien ſouffert

en la croix qu'en aparence. St. Jerôme a nie

la Providence de Dieu à l'égard des inſectes,

&
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& des autres choſes viles & mepriſables. Sć.

Auguſtin le plus fage & le plus judicieux de

tous les Peres, a tenu non ſeulement le Bap

tême , mais l'Euchariſtie ſi abſolument ne

ceſſaire aux petits 'enfans , qu'il a banni du

.ciel tous ceux qui mourroient fans commu

nier à l'un & à l'autre de ces Sacremens.

D'où vient qu'on l'a nommé le fleau & le

tourment des enfans. : Cependant l'Egliſe a

toûjours veneré ces faints hommes , nonobf

tant les bevuës. qu'ils ont ' commiſes. Elle

les a toujours regardez comme de belles &

admirables lumieres ; comme de ſaints & il

luſtres Docteurs; comme d'inſignes defen

ſeurs de la foi ; comme de puiſſantes colon

nesde la verité ; comme de glorieux athle

tes qui ont dignement combatu pour la cauſe

de JESU S.-CHRIST; & en un mot com

me des hommes de Dieu , donc la memoire

ſera en benediction , la vie en exemple, &

les écrits en utilité à tous les ſiecles. Il ne

faut donc pas condamner incontinent com

me hereciques , ceux qui ont une erreur,

bien qu'elle ſoit conſiderable & groſſiere, &

ſur un point important. Il ne faut pas les

rejetter pour cela , & les excommunicr de

l'Egliſe. Il ne faut pas ſe ſeparer d'avec eux ,

& les mettre au rang de ces mauvais qu'on

ne doit point ſuporter. St. Paul nous don

ne une leçon toute contraire , & nous obli

ge à compatir charitablement avec eux. Car

dans l'Egliſe deRome aucommencement

1

1

1

1

1

1
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il y avoit des gens qui condamnoient abfolu

mcnt l'uſage des viandes, & qui ne vivoient

que d'herbes & de legumes. Cette erreur

étoit importante , puis que St. Paul apelle la

defenſe des viandes une doctrinede Diables.

Cependant que dit là-deſſus le St. Apôtre ?.

veur- il qu'on éclate concré ces perſonnes; &

qu'on lance contre eux des foudres & des

anatliemes ?. Nullement ; il veut qu'on les

fupporte avec un eſprit de paix : que celui

quimange , dit-il, ne mépriſe point celui qui

s'abſtient de mangerde la viande: & queces

lui qui ne mange point nejuge pas celui qui

mange : voulantque les uns&lesautres s'en .

trlendurent paiſiblement par une douce &

facile condeſcendance. Dans l'Egliſe dePhi

lippes il y avoit des perſonnes , qui vouloient

retenir les ceremonies de Moïſe , & les mêler

avec l'Evangile de CHRIST. Cer abas

étoit d'une grande conſequence , puis que

c'étoit choquer ouvertement la nature & la

liberté du Cbriftianiſme. Cependant qu'or

donne en cette rencontre le grand Docteur

des Gentils Veut- il que l'on querelle âpre

mént ces imprudens defenſeurs des obferva

tions Moſaïques; qu'on les prenne à la gor

ge , & qu'on rompe toute focieté avec eux,

comme avec des gens abominables & indi

gnes de la compagnie des vrais fideles ? Non

certes : au contraire il les colere avec une de

bonnairecé admirable : Nous, dit -il, qui fom

mes parfaits ; qui avonsunevraye & encie

re
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reconnoiſſance dela liberté Chretienne, ayons

ce ſentiment , que ſi quelqu'un penſe autre.

ment que nous ne faifons, Dieu le lui re .

velera en fon tems ; cheminons d'une même

regle , en ce à quoi nous ſommes parvenus3

c'eſt - à- dire dans les choſes qui nous font

communes aux uns & aux autres, & dont

nous demeurons cous d'accord ; nous entre

ſuportant ſans diviſion dans les autres points

quiſont en debac.

Quels ſont donc proprement ces hereti

ques qu'il ne faut point ſouffrir ,& 'avec lef.

quels on ne doit point avoir de communion ?

Ce ſont ceux qui ont non ſeulement des er

reurs , non ſeulement de grandes & lourdes

erreurs : mais des erreurs fondamentales. Et

ces maudites erreurs ſont celles qui renver

fent directement une verité fondamentale de

la foi ; ou qui introduiſent un ſervice idola

tre , & contraire formellementà l'ordonnance

expreſſe de Dieu declarée dans la parole. En

core ce n'eſt pas aſſez , pour que quelcun ſoit

heretique, qu'il ait une erreur de cettenature ,

il faut de plus qu'il s'obſtine à la maintenir,

qu'il y perſiſte opiniâtrement malgré les re

moncrances qu'on lui fait , les enſeignemens

qu'on lui donne, les lumieres qu'on lui pre

ſente, les argumens qu'on employe pour le

detromper , & lui faire reconnoître ſon égare

ment. Car quelque mortelle & quelque per

nicieuſe erreur qu'ait un homme , ſi quand

on lui montre la verité par de bonnes & évi

den
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denres raiſons, il l'embrafle & ſe retracte , il

ne peut être traitté. d'heretique;'& ce ſeroic

tomber dans la cruelle& ridicule ſeverité des

Novatiens, qui condamnoient irremiſſible

ment tousceux qui comboient ou dans l'er

reur , ou dans le vice , après leur Baptême,

que d'avoir un ſentiment ſi injufte. Mais

quand un homme s'endurcit dans une erreur

capitale , nonobſtant les inſtructions& les

éclairciſſemens qu'on lui donne , quand par

un aveuglement malicieuxil continuë à s'op

poſer à des veritez qu'on lui met en éviden

ce , & à ſe rebeller contre la lumiere , com

me parle Job , c'eſt là proprement ce qui le

jette dans l'hereſie , &le noircit de cet hora

rible peché, ſuivant la definition qu'en don

ne St. Auguſtin , en diſant que l'hereſie eſt

la demence d'un eſprit obſtiné. Quand une

fois unhomme eſt li miſerable , que de com

mettre cer borrible outrage contre la verité

de Dieu , & de cracher ainſi au viſage de

JE S US-CHRIST par une doctrineblaſphe-

matoire, il eſt certain qu'il ne le faut plus

ſouffrir.. Il faut lui donner la lectre de ſepa

ration & de divorce. Il faut le fuir comme

un peftiferé, & le bannir même comme un

empoiſonneur de la Republique Chrecienne ,

& comme un corrupteur du genre humain..

Il eſt de ceci proprement, comme des mala

dies, Car il y a des maladies grandes, à la

verité , dangercuſes & ſouvent mortelles ,

comme la pleureſie , la paralylie , & la fievre

con
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continuë , mais pour leſquelles neanmoins

on n'abandonne pas les perſonnes ; au con

traire on les viſite avec ſoin ; on leur rend

allidûment toute forte de bons offices. On

demeure dans leur chambre , on ſe tient pro

che de leur chevet, on s'empreſſe de les ſer

vir , & de leur temoigner la cordialité de ſes

affections & de les tendreſſes. Mais il
у

d'autres maladies , où l'on eſt contrainc de

s'éloigner des malades , ſi on ne veut hazar

der fa vie , comme la peſte ; parce que c'eſt

un venin qui va droit au coeur. Il en eſt de

même des erreurs; car il y en a de fâcheuſes

& d'importantes ,& que l'on ſeroic bien fâché

d'avoir, que l'on regarde avec une douleur

très - ſenſible ; mais pour leſquelles pean .

moins il ne faut pas abandonner la commu

nion de ceux qui en font imbus. . Au con :

traire il faut les rechercher pour les ſecourir,

pour travailler à leur gueriſon , pour leur

apliquer ſur les yeux ce collyre de l'Evan

gile , & cette falive de la bouche de JE s US

CHRIST qui eſt fa parole : cette parole il

luminante , qui rend la vuë aux aveugles.,

Mais il y a d'autres erreurs auſſi malignes

que la peſte, pour leſquelles il faut neceflai

rement renoncer à toute communion , ſi l'on

ne veut mettre ſon falut en danger. Et cel

les - ci ſont les hereſies donc le venin conta

gieux va droit au coeur de la Religion, & gå

te les parties nobles & eſſentielles de la vie

du Chretien .

23 La
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La ſeconde forte de mauvais & de me

chans que le Seigneur conſiderc en ce lieu ,

ce ſontles vicieux : ces gens qui dans une

Religion ſainte & orthodoxe menent ouver

tement une vie profane & dereglée; qui dans

une Egliſe Chrecienne , ont les moeurs de

vrais Payens : ne reconnoiſſant point d'autre

Divinité que leur incerêt , ou leur plaiſir ;

point d'autre loi que leur volonté & leur ca

price; point d'autre regle que leurs paflions

& leurs deſirs : ne prenans conſeil que de

teurs prejugez & de leurs maximes mondai

nes ; & donol'unique buteſtde ſatisfaire leurs

fens & leurs appetits charnels. Tels ſont

ċes nouveaux Epicuriens & ces horribles ivro

gnes, qui par une infame idolatrie font leur

Dieu de leur ventre , & facrifient leur hon .

neur , leur conſcience & leur falur à ce fale

& vilain glouton , dont ils font adorateurs ;

qui par une profanation beaucoup pire que

celle d'Efaü , vendent leur droit d'aîneſſe, non

pour avoir dequoi ſuvenir à la faim qui les

preſle, mais dequoi chatouiller la friandiſe ,

ou contenter l'incemperance qui les divertit.

Gens qui font l'oprobre du monde, le des

honneur de l'Egliſe, la honte de leur famil

le, la bouë & la lie du genre humain : pour

ceaux hunjaniſez qui ne ſont propres qu'à

ſe ſaouler , qu'à dormir , à ſe rouler dans

leur ordure , & à empuantir la terre . · Tels

ces effrenez luxurieux , quicomme des boucs

& des chiens s'abandonnent à la lubricité de

leur
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leur chair ; qui pires que les enfansd'Heli le

fouillent de paillardiſe , non ſeulement à la

porte du Tabernacle de Dieu , mais dans le

ſein mêmede fon Egliſe, qui eſt le Tabernacle

fpirituel qu'il a élevé ſur la terre ; & qui au

lieu de polleder leurs vaiſſeaux, leurs corps

qui ſontdesvaiſſeaux que Dieu a formez , en

Janctification doen honneur , en font des

cloaiques infectes , d'où s'exhale une puan

Ceur inſuportable& au ciel & à la terre. Tels

ces blafphemateurs execrables , qui ne parz

lent de Dieuqu'enjurant , quidechirent in,

folemment ſon grand & adorable noas , &

qui, à entendre leurs impietez furieuſes,

ſemblent être aux gages duDiable, pour ins

jurier Dieu ; & avoir loué leur langue , aux

Demons , pour faire la guerre à la Divinité;

ſous laquelle ils tremblent dans les Enfers,

Tels encore lont ces Athées qui font profel:

ſon de ne reconnoître ni Dieu ni Religion,

ni Paradis , niEnfer. Helas ! du temsde Dar

vid ces monſtres ſe contentoient de dire en

leur coeur , qu'il n'y a point de Dieu. Mais

aujourd'huiils ſont beaucoup plus audacieux

& plus inſolens: ils le diſeno de bouche, ils

s'en expriment touc, haut, ils en fonc leçon

preſque publique. Ec peu s'en faut que la

jeuneſſe d'aujourd'hui, & fur couc celle qui

parlanobleſſe devroit avoir des moeurs.plus

honnêres, ne ſerange à cecceabominabledeck

te. ' Il ſemble , dans le tems où nous ſum

mes , qu'être jeune,erre Gentilhomme,ayoir

quel.

5
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quelque condition & quelque bien , il ſem

ble , dis-je , que cela diſpenſe un homme

d'avoir de la Religion. Avec cet aſſortiment

il ſe croit trop brave pour craindre Dieu :

trop noble: & trop relevé, pour s'aſſujecir á

fa Loi'; trop riche pour avoir beſoin de le

ſervir ; tellement qu'au lieu deprendre ſujet

de fa jeuneſſe, de la nobleffe , de fa qualité,

& de ſes avantages d'aimer fon Dieu & de le

benir, dele glorifierparune fainte reconnoiſ

fance de la bonté; il en prend ſujet de l'ou

trager, de le deshonorer , de le meconnoi

tre , & de le nier tout ouvertement: faiſant

comme ces mechantes bêtes , & ces mali.

cieux mulets qui donnent du pié à leur me.

re , après qu'ils ont quitté la mammelle &

humé ſonlait. Enfin en ce rang & dans

cette maudite categorie des mauvais, font

tous ces profanes quideshonorent l'Evangile

du Fils de Dieu par l'impureté de leur vie,

& par la licence de leurs ſcandales : qui s'af.

fermiſſent dansle deſſeinde pecher en depit

de Dieu & des hommes. Ce ſont là des

gens qui ſe rendent vraiment inſuportables

aux fideles; & qu'ils ne doivent point fouf

frir dans leur ſein , s'ils veulent avoir part au

bon temoignage que le Seigneur rend à l'E

gliſe d'Epheſe ,de ne pouvoir porter les mau

vais. Etc'eſt ce qu'il nous faut examiner en

fecond lieu , comme une choſe qui n'eſt pas

Gns difficulté. 2

Car direz- vous, qu'eſt-ce que ne pouvoir

- por
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porter les mauvais ? Eſt -ce leur declarer lá

guerre , &prendre les armes contr'eux ? Est

ce, leur courré lus comme à des bêtes fero

ces qui font des degårs & des ravages ? Eſt

.ee lâcher après euxyes Prevors , & des Ar

chers pour leur.donner la challe , & leur fai

re quitter le pais? Eſt-ce enfin les envoyer

au gibet& à l'échafaut, comme desſcele

rats & des malfaiteurs ? Certes ſi Jesus

CHRIST parloic ici à des Magiſtrats. & à

des Juges , ces paroles auroient indubirable .

meni ce ſens. Car Dieu a mis le glaive en

la main du Magiſtrac pour en fraper les me

chans. Il eſt ſerviteur de Diem ; comme dic

St. Paul, ordonné pour faire juffice en ire de

celui qui fait mal. Er le devoir des vrais Ju

ges les oblige à ne point porter les mauvais ,

& à racler de la terre ces garnemens & ces

violateurs de l'ordre public , qui rayagent le

monde
par leurs crimes. - Ton cil , dit l'E .

ternel, n'épargnera point le mechant; & les

Magiſtrats qui laiſſent vivre impunément les

coupables, ſeront reſponſables devant Dieu

de tous les maux qu'ils commercent , & en

rendront compte un jour en ſon jugement.

Mais le Seigneur parle ici non à une Cour

de Juges', ou à une Chambre de Juſtice ,

mais à une aſſemblée de Paſteurs & de Fide

les ; & ces deux ſortes de ſocietez , j'entens

la policique& l'Eccleſiaſtique, agiſſent bien

pa differemment envers les pecheurs, comme

Tome VII. RI leurs

1

11
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1

pour but

leurs loix , leurpuiſſance & leurs fins font

cxtremnement differentes; auſfi different-elles

fort dans la maniere dont elles fe prennent

à chacier les coupables. Carle Magiſtrat

écant armé del'épée dela puiſſance feculie

re , il en peut fraper hardiment les criminels,

& les punirde mort : mais l'Eglife n'étant

armée que du glaive de la parole de Dieu ,

dle ne peut cxercer ſes jugemens, & fraper

fcs coupsque par elle. Ses châtimensn'ayans

quc
l'amendement & la correction

des ames ,elle ne peut pas condamner les de

linquans à la mort; parce que la mort bien

loin de les amender , les mettroit hors d'état

defe pouvoir convertir.

Il eſt vrai, Mes Freres , que l'on fait ici

une queſtion importance , & dont la conſide

ration eft neceſſaire en ce lieu .' Car par les

mauvais J ESUS-CHRIST entendam pre

mierement les heretiques qui corrompent la

doctrine du falur , comme nous l'avons re

marqué , on demande ici fi l'on doit faire

mourir les hommes pour l'herefie ? ſi l'on

peut uſer contr'eux du droit de l'épéc ? fi

on doit les envoyer au ſuplice ? & fi c'eſt de

cette maniere que J. Christ entend qu'il

ne fautpoint porter les mechans ? Certaine

ment fi l'on conſulte ſur ce point les Offi

ciers de l'Inquiſition , la queſtion ſera bien .

tôt decidée. Car ſi l'on en croit ces Mi

niſtres de la plus horrible cruauté que l'En

fer
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fer ait jamais inventée , il faudra crier fúr

tous les devoyez ; Ote, ête ; cruciffe, cruci

fie : il faudra tous les mettre entre les mains

des Bourreaux , & leur mettre le fambenetto

ſur les épaules, c'eft-à -dire , lescouvrir d'une

vefte affreuſe couce peinte de figures de Dia

bles , pour les envoyer au feu dans cet

équipage, parmi les huées & les horreurs des

alliltans. Si l'on s'adreſſe encore aux Prê.

cheursdeCroiſades, qui trompeccent la guerre

contre ceux qu'ils s'imaginenc heretiques, ce

point fera auſſi bientôt reſolu. Car fi l'on

fuit les conſeils de leur devotion ſanguinai,

re , il faudra louër des Troupes, mettre ſur

pié des Armées , animer toute la fureur des

ſoldats pour égorger tous les errans , faire

main balle für eux fans quartier , porter le

fer & le feu dans leurs villes, & dans leurs

maiſons & enivrer la terre de leur fang.

Mais ſi l'on conſulte JESUS CHRIST; Gi

l'on conſulte ſes Apôtres , ſi l'on conſulte

fon Egliſe dans les ſiecles de ſon innocence

& de la pureté ; l'on aprendra de leur bou

che une leçon couce contraire : l'on aprendra

à condamner cet Evangile de Mahomet ; cet

Evangile de fer & de fang qui veut la mort

du pecheur, & non fa converſion & ſa vie.

Ils nous aprendront que JE s US eſt le de

bonnaire; que c'eſt un agneau qui s'eſt laiſſé

mener à la cuerie , mais qui n'y a traîné per

fonne; que ſon Efprit n'eſt jamais deſcendu ,

Rr2 ni
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ni comme un ſacre , ni comme un aigle , qui

font des oiſeaux dechirans ; mais comme

une colombe qui eſt la douceur & la beni

gnité même : que ce divin J ESUS a bien

une épée ; mais qu'elle eſt à fa bouche, &

non à ſa main , pour montrer qu'il n'em

ployé point d'autre glaive pour vaincre les

hommes , & pour faire ſes conquêtes que fa

parole & la predication de ſon Évangile. Ils

nous repreſenteront par la bouche de Saint

Paul, que la puiſſance de l'Egliſe n'eſt point

à deſtruction , mais à édification ; & que les

armes de nôtregucrre ne ſont point charnel

les. Ils nous diront par celle de Tertullien,

que la nouvelle Loi de l'Evangile ne s'éta

blit point par la vengeance du glaive. Ilsnous

feront entendre Lactance qui dit , qu'il n'y

a rien de fi volontaire que la Religion ; que

la vouloir deffendre par le fang , & par les

i tourmens, ce n'eſt pas la deffendre , mais la

violer & la polluër ; & quec'eſt une cruelle

folie de vouloir contraindre les hommes par

les armes & par les fuplices. Ils nous pro

duiront SaintChryſoſtome, qui nous enſei

gne qu'il faut prier Dieu pour les heretiques,

& non les perfecuter. Ils nous allegue:

ront ſaint Gregoire Evêque de Rome, qui

pretend que c'eſt une nouvelle & inouïc

predication , d'exiger la foi à force de coups

& de châtimens. Ils remarqueront avec le

grand Saint Athanaſe quej. CHRIST dis,

Si
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Siiquelqu'un veut veniraprès moi, s'il veut,

dit-ił, laiffant à chacun la libercé d'en faire

ce qui lui plaira, & ne l'ycontraignant point

par des menaces & par des courmens, mais

Stés remettant à fa volonté :-' il fait même

cette reflexion ſur ce ſujet , queJ. CHRIST

dità fesdiſciples, Et vous, ne vousen voulez

vous point aller ' comme ne forçant perſon,

ne à demeurer avec lui ; & n'uſant d'aucune

peine corporelle en cettevie contre ceuxqui

l'abandonnent ,& qui lui tournentle dos.

Quels beretiques furent jamais plus impies

& plus deceftables que les Ariens; puis qu'ils

nioient la Divinité du Fils éternel de Dieu ,

& qu'ils renverſoient ainſi tour le fondemend

de la foi ? Cependant lesSaints Peres n'ont

jamais aprouvé qu'on usar de violence cons

tr'edx ; & ont fait des Traitez exprés pour

empêcher qu'on n'employâc, ni les armes des

Empereurs , ni l'épée de la Juſtice, nil'ania

molité des peuplespourles exterminer. Quels

heretiques furent jamais plus impurs & plus

debordez que ces Manichéens. Et cepens

dapte St. Auguftin qui connoiffoir certaines

ment leurs horreurs , puis qu'il avoit vécu

quelque tems dans leyrſecte , vèud qu'on les

Touffre , & qu'on les ſuporteavec patience.

Que ceux-là , leurdit-il, ſeviſſentcontre vous

qui ignorent combien il eſt difficile de cons

noître la verité ;!- pour moi, j'uſerai de la

même douceurenversvousdont mes pro

chains

1
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chains ont uſé envers moi, pendant que j'é

tois aveugle & coragé dansvotre erreur Co

font ſes termes. Quels heręciques furentja

mais plus decriezque les Priſcilianiftes, qu'on

accufois des defordres les plus bantcux ? Ce

pendant quelques, Evêques de nos Gaules

pouſſez par un faux zelcy &emportez d'un

ne paſſion inconſideréc &violentc ayaan

fait mourir Priſcilian chef de cercc bercries

ils furent condamnezpar le jugementdetou

te l'Egliſe. Et St. Martin Evêquede Tours

homme vraiment admirable , &pour la fain,

teré , & pour les miracles , blåma, decria

& detefta ſi hautement cette fuccur, qu'il

la rendic abominable à tout le monde. En

fini, ſe peut-ilde mecreans plus injurieuxà la

Religion Chretienne que les Juifs, puis que

ce ſont les grands& jurez, ennemis de notre

CHRIST , qui font prafelian de blafphê,

merſon ſaint nom ; & de le fouler aux picz .

Cependant il s'elt tenu des Conciles quileur

ont donné liberté de conſcience & Rome

même la leur accorde, encore aujourd'bui

dans les murailles de accre faraculeville ,qui

ſevante d'être le fiegeApoftolique, & la des

meure de lafainteté. Qu'on ne nous objecte

point l'exemple d'Elic qui égorgca lesfaux

Prophetes de. Baal ; car il ne faut jamais

alleguer les actions des Prophetes qui agif.

ſoient par inſpiration , qui écoient poufſez

par des mouvemens extraordinaires duciel ,

qui
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qui par les revelations & les lumieres-mira

û culeuſes que Dieuleur envoyoit,connoiſſoient

les reprouvezqui étoient deſtinezà unc per

dicion éternelle : il ne faut , dis-je , jamais

alleguer leurs actions , pour ſervir deregle à

la conduite ordinaire de l'Egliſe, qui fe goue

verne , non pas enchouſiames , & par vi

fons, mais par les enſeignemens de la paro

le de Dieu. Qu'on ne nous oppoſe point

encorenon plus, que Dieu dans la Loi com .

mandoit defaire mourir les faux Prophetess

qui voudroicac los detourner après d'autres

Dieux , & delapider même leurs freres , leurs

enfans, & leurs plusintimes amis, s'ils leur

parloient de changer deReligion .Car ilng

Fautpas argungenterde la Loi à l'Evangilo,

de l'alliance de Moïſe à celle de JESUS,

CHRIST, dont les genies fonc infiniment

diffemblables. Car celle-là étoit unMinifte

rc de condamnation & de mort : & celle- ci

eſt un Miniſtere de conſolation & de vie .

Celle -là étoit une aconomie terrible , con

nante , foudroyante , & qui ne parloit que

de detruire à la façon de l'interdit. Mais

celle- ci eſt une Difpenfation douce,benigne,

miſericordioufe , qui ne reſpire que la charité

& la grace. En celle - là Moïſe égorgeoic par

milliers les Idolâtres & les pecheurs. Mais

en celle - ci JESUS-CHRIST excuſe les

plus furieux ennemis de ſon nom & de fa

gloire. Pete , dit- il, pardonze leur , car ils
o

Rr4
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nefavent ce qu'ils font. En celle-lá Elie faia

foit defcendre le feu du ciel- fur les ennemis.

Majs en celle -ci les Apôtres pour l'avoir vou

lu attirer ſur les ennemis de Dieu & de

Christ, en furent ſeverement repris , &

reçurent detre cenfure de la bouche de leur

Maître, Vousneſavezde quet eſprit vous étes

menez . Si vous voulez donc agir ſuivane

l'eſprit de l'Evangile , il faue bannir cetro

eruelle maxime,qui parle de facrifier à la fü »

reur du glaive ceux qui érrent en la foi. It

fauc fc ſouvenir que fi David , bien qu'il

fürun faintRõi , un illuſtre Propheté ,l'hom

me ſelon le coeur de Dieu , ne fut pas jugé

propre au bâtiment d'un Temple de bois &

de pierre, parce qu'il avoit lesmains teintes

de ſang , encore que le ſang dont il les avoit

rougies fût celui des infideles , & dans des

guerres juftes & legitimes : à plus forte -rai

Ion ceux quirepandent le fangdes devoyez ;

font beaucoup moins propres à l'édification

du temple ſpirituel de l'Egliſe ; & dêere eux

mêmes les templesvivans& animez de l'Ef .

prit de Dieu. En un mot , il faut tenir pour

conſtant que l'hereſie n'eſt point une choſe

puniſſable de mort. Car li heretique fe

recracte & fe repenr, ce ſeroit une choſe ef

froyable de le faire mourir pour une erreur

qu'il abandonnc ; & s'il ne fe repent pas,

c'eſt encore une plus grande inhumanité de

letuër , parce qu'en ce cas c'eſt le livrer in :

fail
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Failliblement a Satan , lui ôter le moyen de

ſe reconnoître , & le precipiter dansla dam

Nation éternelle' au lieu qu'avec le tems il

aüroit peut- être apris des choſes

des Tumieres, qui auroient pu éclaircir ſón

eſprit, & diſliper les tenebres. 1940

- Qu'eſt-ce doncenfin que de nepoint por

ter des mauvais , & ' en quoi confifte cette ſes

verité que J. CHRIST aprouvé en l'Egliſe

d'Epheſe? Pour le bien comprendre ilfaue

ſefouvenirs qu'ilne s'agit ici que des maua

vaisqui ſonts ou qui s'élevene dansl'Eglie

ſe ; & non de ceux qui font dehors , com

me les Infideles, ou les Idolâtres , ou les au

tres qui vivent dans une communion fepa

rée Car dit Saint Paul, Qu'at-je àfaire de

juger de ceux de-dehors? c'eft Dieu qui les

juge): c'eſt-à-dire qu'il faut laiſſer au juge

mentdu Seigneur les étrangers quifonthors

de la ſocieté des Fideles ;& fur leſquels on

ne pourroit entreprendrefans cauſer un defor.

dre épouvantable dans le monde , & fans

mettre le couteau à la gorgedetous les hom

mes , pour s'entrétuër: chacun voulant re .

duire ceux quineſeroient pas de la Reli

gion & de fa ſecte. Les mauvais donc que

l'Egliſe doit châtier, ce ſont ſeulement ceux

qui fc - debaucherit dans fon enceinte , com.

me il paroît mêmeparlemot de porter dont

fe fere icinôtre Seigneur. Car onne porte

que les choſes dont on eſt chargé; & quando

1

Krs on



634 L'intolerance Chretienne.

on ne les porte point, c'eſt qu'on ne peut

ſouffrir ce fardeau , que l'on s'en delivre,

qu'on s'en decharge, qu'on le rejette. C'eſt

ainſi qui l'Eglife ne doitpoint porter les vi

cieux qui la foulent par leurs pechez: ce qui

revient principalement à deux choſes. La

premiere, c'eſt de ne point fouffrir les me

chans fans les avertir de leur mauvais train ,

fans les cenſurer de leurs vices , ſans les en

reprendre avec une fainte liberté ,&uae ge

peroſité vraiment Chrecienne. C'eſt ce que

Saint Paul recommandoit à ſon Timochee

Arguë, tance , exorte , infitte en tems dhors

tems. C'est ceque Dieu commande à fog

Prophete ,lui diſant, Crie à plein gofer , ne

t'épargne point, éleve te voixcommeuncor.

net : declare mon peuple fon forfait, do

à la maison de Jacob leurs pechez. C'eſt

ce que faiſoitElie enavercillant genereule,

ment Achab de ſes idolatries & de ſes cri

mes , ſans craindre par une lache timidité la

puiſſance de fon ſccptre , & la majeſté de

ſon thrône. C'eſt ce que faiſoit Jean Bap

tiſte en reprenant librement Herodes , en lui

criant en face , ſans ſe laiſſer étonner par

l'éclat de fon diadême; Il ne c'eſt pas permis,

il ne c'eſt pas permis de faire ce que tu fais.

Et j'avouë bien que cette fonction regarde

principalement les Paſteurs, & ceux qui font

apellez avec eux à la conduite des ames :

& Dieu les y oblige particulieremene par

une



L'intolerance Chretienne,
35

57

"!

1

une raiſons quidoit faire trembler ceuxqui

manquent às'en aquiterà c'est qu'il rede

manderadeleur mainles amesqu'ils auront

laillé perir faute d'avertiſſement. Hà! que

cette ſentences nous doit empêcher decom

ber.danslevicede ces lâchescomplaiſans,

& de ces miferabiles.cbieras muëtsqui voyent

lepoché fans le cenfurer. Gens qui de peur

d'offenſer un homme, n'oſent lui marquer

fes fagtes. O cruello affe & ign! qui pour

s'inſinuër dans les bonnes graces , aplaudir:

fent , my, dumoinsontde la connivencepour

les vices. O infame pratique ! qui pour en

gagner quelques -uns , les attirer dans leur

parti & lesmeuredans leursinteresa , fe font

toutrà tous ; dansun tout autre fonsque

l'Apôtre. Car zils, fe font mechans aux me

chans, & libertins aux profanes. O deteft

tablecondeſcendance ! Qu'ilvautbienmieux

irriter les hommes en les cenfurant, qu'atti

rer ; ſur foi lecouroux de Dieu en les épars

gnanc! Qu'il vaudroit bien : jeux fe faire

çouper la têteon reprenant Herodes, com

mis Jean Baprifte , que gagner juſqu'à la

moitié de fon Royaume en le Carellant, &

fomentant fon pochécommeHerodias! Quc?

les pécheurs piquezde nos charitablescenfusi

res nous maudiffent; n'importe Dieu qui

connoic la ſincerice de notre intention , & le

mocif qui nous faie,agir , nousbenira. Qu'ils

nouslapideatquandnous leurremontronsleur!

de

1
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devoitz comme les Juifsfireno St. Etienne,

prenons patience, LB $ U si nous ouvrira les

cieux , & nous tendra les braspour nous

recevoir dans la communion de fa gloire

Mais bien que cette fonctiondereprendre

les vicieux apartienne principalemenc aux

Paſteurs , & aux Anciens de l'Eglife , ibefe

certain neanmoins qu'elloengagetous les fr

deles, & quechacun eft en obligation d's

travailler ſelon: fon pouvoir. Car l'Apôtre

nous ordonne de prendre gardePun à l'au

tte , & de nous admonereri l'un l'autre : &

fiquelque inſolent oucrageoit le Roi, oupar

fes paroles, ou par les actions tous ceux qui

l'environnent nefont-ils pas obligez de l'en

reprendre , & de s'y oppoſer? Autrement

leur filenco , ouleurmollefte tes envelope dans

le crime? Combien plus fommes : nous te

nus d'avertir ceux qui deshonorent, ou par

l'impięté deleursparoles, ou par l'énormité

de leurscuvtes le grand & -ſouverain Rof

desRois Etfi nous ne le faifons',nousnous

rendrons par la coupables de leur peché ,

& refponfables devantDieudela ruïne do

lcurame. nefaut donc pointporterles

mechahs dansleurs crimes , quand ils en font

habitude', & qu'ils pechent à main levée

contre l'Eternet. Il faut les enreprendre fear

verement. Il faut leur en faire une vive &

forte guerre quiles contraigne , s'il eſtpoſſi

ble ,demertre bas les armesderebellion qu'ils

ont
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ont priſes contre Dieu . Ilfaut leur denon ,

cer hautement les jugemens,duCie , & leur

cier d'un ton effrayant, commeJ.CHRIS I

aux Phariſiens , & aux Scribes; Malheur fur

vous, malheur ſur vous, pecheurs,impeni

tens&incorrigibles.Il faut leurtemoigner

une ſaince ,indignation , une émotion Chre

tienne une julte & veritable colere contre

leurs pechez ,pour les piquer juſqu'au yif , &

percer le cal deleur conſcience . Il faut ſen

circontr'eux ces mouvemensdeDavid , qui

navré juſqu'aucoeur de la mauyaiſe vie des

profanes , diſoit , Horreur m'a faili à cauſe

des mechans quiont delaiſlecaLoi; mon zê

lem'a miné, parce que les hommesont ou.

blié les paroles. O Eternel , n'aurois-je poins

en haine ceux qui te haïſſent , & ne ferois

je point depité contre ceux , qui s'élevene

contre toi ? Je les hai d'une parfaitehaine ,

ilsme font pour ennemis. Non qu'il faille

baïr leurs perſonnes ; car il faut toûjours

diſtinguer eneux ce qu'il y a de Dieu &de

la nature , d'avec ce qu'ily a du Diable &

du vice. Mais il faut abhorrer leurs pechez ,

& leur en temoigner nôtre averſion par tous

les moyens poſſibles. Il faut imiter ce pere

qui ayant trouvé ſon fils entortillé d'un fer

pent qui s'étoit lié à ſon corps , pendant qu'a

dormoit , lui cira un coup de fleche avec

tant d'adreſſe qu'il cua le ſerpent, ſans enta

mer la peau de ſon enfant. De même il

nous
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nous faut lancer nos 'cenſures contre les vis

cesdes hommes , qui comme de maudits

fetpens s'attachent leurs ames , de celle

forte neanmoins que nous ne bleſſions pas

leurs perfonnes , & ques'ilss'en plaignent,ou

s'en fichent , leur indignationvienne de leut

mauvaiſe humeur ; &non de notre mali

gnité.

Maisfitesremontrances, les avertiffemens,

& les cenfures nefuffiſentpas aux mechans,

& font trop foibles pour les retirer de leur

bourbier , alors il faut cmployer un ſecond

moyen , pour leur temoigner qu'on ne porte

point les mauvais. : C'eſt qu'ilfaut les res

trancher publiquement , ou de la participa.

tion aux Sacremens, ou même, s'il en eſt be

foin , du corpsde l'Egliſe , de la communion

& de la ſocieté des Fideles. C'eſt le com .

mandement deSt. Paul, quand ildit à Tire ,

Rejette homme heretique après le premiere,

e la ſeconde admonition. Et ce qu'il dit de

l'herecique , il l'ordonne formellement à l'E .

gliſe deCorinche, à l'occaſion de ce monftre

horrible qui la troubloit par les inceftes.

Oréz , leur dit- il , d'entre vous-mêmes le me

chant. Car fouffrir ces gens notoirement

mauvais dans l'Egliſe , c'eſt là deshonorer,

& attirer for ellele blâme de fes averſaires ,

comme ſi elle aprouvoit les vices de ces gar

nemens ; & faire que le nom de Dieu Toit

blaſphemé entre les Gentils & les étrangers,
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à cauſe d'eux. Ce ſeroit encore negliger &

hazarder manifeftement ſon falut. Car com .

me la mer ne ſouffre point de corps morts

dans ſes eaux , celle les vomit, & n'a point de

repos qu'elle ne les ait jettez ſur le fable :

l'Egliſe de Dieu doic faire de même , elle

ne doitjamais endurer dans ſon ſein ces ames

mortes dans le peché, ces cadavres puans

qui n'exhalent que la corruption du vice ; il

faut qu'elle s'endecharge de peur d'en écré

infectée. Il eſt même de l'interêt de ces mi

ſerables qu'elle en uſe ainſi; car s'ilya quel

quc choſe qui foit capable de les faireren

trer en cux -mêmes, & devenir à boutde leur

endurciſſement & de leur impenitence , c'eſt

fans doute la confuſion qu'ils doivent avoir

de fe voir ainſi bannis de la compagnic

des gens de bien ; & mis au rang desreprou.

vez . Aulli eft - ce la raiſon pour laquelle les

Apôtresde notre Seigneur veulent que l'on

rompe abſolument avec les pecheurs incorri

gibles, & que l'on n'ait plusaucune forte de

commerceavec eux , afin qu'ils en ayent honte;

qu'ils aprennentpar ce châtiment à neplus

blafphemer , & à reparer leurs fauces par une

fincere & une veritable converſion. Et en

effet, Mes.Freres , les cenſures de l'Egliſe

ne procedent d'aucune forte de haine , d'ani:

molité & de paſſion contre ceux qu'elle pour

fuit : mais d'une charité toute pure , qui ne

fe propoſe que la gloire de Dieu & leur ſalut.

Les



640 L'intolerance Chretienne.

Les plusrudes & les plus accablantes n'ont

point d'autres vuës que les plus ſimples &

les plus legeres. Elles n'ont toutes pourbut

quel'édificacion des ames , l'humiliacion des

pecheurs , la reduction des rebelles , la pur

gation des vices , le recranchement des ſcan

dales, la gueriſon desmembres deCHÁIST,

qui ont ſouvent beſoin que l'on y aplique le

fer & le feu , pourarrêter la gangrene qui ga

gheroit à lafinle çæeur ; & pour reveiller les

fentimens de la conſcience qui font ſouvent

amortis , l . C'eſt cette fainte diſcipline qui eſt

le nerf de l'Egliſe , la clef du Royaume des

Cieux , la houlette des Paſteurs , le gouver.

nail de la nacelle de CHR'LST , la mere de

l'ordre , le balai du Seigneur dont il net.

toye ſon aire , & en éloigne touces les ordu

res du monde ; le fouët de cordelettes avec

lequel il challe hors de ſon temple les profa

nes & les impies , qui le deshonorent,& qui

de: cette maiſon d'oraiſon font une caverne

de brigands, & un repaire de bêtes ſales &

immondes. C'eſt cette ſainte Diſcipline que

l'Egliſe d'Epheſe exerçoit avec zèle ; & avec

loin envers les pecheurs. Elle ſe montroit

Apre & vehemente contre les vices , elle fc

declaroit ennemie de tous ceux ' qui ne mar

choient pas de droic pié dans les voyes de

CHRIST. Elle leur reſiſtoit en face , com

me St. Paul' fit à Pierre lors qu'il crabifloit

ſa vocacion . Elle ne flatoic & ne ſuporcois

per

I
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perſonne dans ſoniniquité. Elle faiſoittom.

ber fes cenſures ſur tous les mauvais Chre

tiens, de quelque rang & de quelque condi

tion qu'ils fuffent; ou s'ils continuoient à ſe

montrer refractaires, elle les chaſſoit par
les

excommunications & ſes anathêmes.

Freres bien aimez en nôtre Seigneur , il y

a ici maciere d'inftruction , & pour les Pal

teurs, & pour les troupeaux ; & pour ceux

qui gouvernent , & pour ceux qui compo

fent l'Egliſe. Car pour les premiers, l'exem

ple d'Epheſe les oblige à exercer ſoigneuſe

ment cette diſciplineEccleſiaſtique ,par la

* quelle on reprend ſeverement les malvivans;

on retranche les vicieux ; on les marque par

des cenſures & particulieres, & publiques :

afin que tout le monde fache qu'on ne les

ſuporte point dans leurs debauches . On les

ſepare même, & on les chaſſe de l'Egliſe com

me des lepreux ſpirituels , qu'il faut neceſſai

rement mettre àpart, depeur que leur conta

gieuſe compagnie ne corrompît le ſacré corps

du Seigneur . Que les Paſteurs donc , &

ceux qui tiennent avec eux le cimon & le

gouvernail del'Egliſe , tiennent la main à cet

te importante diſcipline, qui eſt une partie

eſſentielle de leur miniſtere , & de leur char

ge : qu'ils ſe ſouviennent que pour s'en bien

aquiter , il faut bannir de ſon ame toutes af

fections charnelles , pour ne rien faire , nipar

haine , ni par faveur; que ni la parencé, ni

Tome VII.
SE l'al
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l'alliance ne leur faſſe point ſuporter mal 2

propos ceux de leur famille; fe repreſentant

que dans l'Egliſe nous n'avons point de plus

proche que Dieu qui eſtnôtre Pere, & que

J. CHRIST , qui eſt nôtre Epoux & nôtre

frere aîné : & que quand il s'agit d'offenfes

commiſes contre l'Eternel , Levi eft loué d'a

voir dit de ſon pere & de fa mere, Je ne

vous connois point; & de fes freres & deſes

enfans, je ne ſçai qui vous étes. Que l'a

mitié non plus ne leur faſſe point épargner

aveuglement ceux avec qui ils ont les liai

fons les plus étroites ; ſe ſouvenant que l'hom

me doit être aimé , mais ſeulement juſqu'à

l'autel, & fans prejudice du ſervice deDieu ,

qui doit être preferé à toutes choſes ; &

qu'au meilleur ami que nous ayions ſur la

terre , quand il ſe revole contre Dieu nous

devons dire dans une ſainte indignationscom

me J. CHRIST à fon Apôtre, Va arriere

de moi, Sacan , car cu m'es en fcandale.

Qu'auſſi le depic , la colere , la vengeance ,

le reſſentiment des injures ne foient jamais

les motifs, qui les faſſent agir contre les pe

cheurs. Arricre ces paflions humaines ou

diaboliques, qui ne doivent point entrer dans

l'ouvrage de Dieu. Il faut les depouiller en

entranc dans l'Egliſe , comme les Sacrifica

teurs quiscoient autrefois leurs habits com

muns en ſe preſentant dans le Tabernacle,

pour y faire leurs fonctions facerdotales &

fa
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facrées. Il faut dans les cenſures des pe

lat cheurs , que nous ne conſiderions point nos

e injures particulieres , mais ſeulement celles

i qui font faites au nom de Dieu ; que nous

Bi n'ayons point d'égard à nos interêcs , mais

o ſeulement à ceux de l'Egliſes que nous ne

cherchions point à ſatisfaire nôtre ven

geance , mais ſeulement à decharger nôtre

conſcience & à faire nôtre devoir, que nous

n'agislions jamais par les principes de l'ac

verfion & de la colere , mais par ceux du

zéle qui n'airpour but que l'honneur de Dieu

& le bien public. Enfin pour bien exercer

cette diſcipline , il faut éviter deux écueils

égalementdangereux . L'un eſt la trop grande

feverité , qui aplique le fer & le feu aux

moindres playes. L'autre eſt la molleſſe , &

la crop grande indulgence qui tolere les cria

mes les plus énormes. Il faut donc agir vi:

goureuſement& fortement avec les pecheurs ,

& les traitcer fuivant la nature &la qualité

de leurs fauces fans acception de perſon:

nes , ſans diſtinction de conditions & de

biens , ſans avoir égard à l'aparence de la

chair.

. Pratiquons là donc univerſellementenvers

tous ceux qui en ont beſoin . Tonnons con

tre les pecheurs , fuſſent-ils aſſis ſur le thro

ne : faiſons rouler les foudres de la Loi de ,

Dieu fur les têtes criminelles , fuſſent - elles

couronnées. Si l'on s'offenſe de la liberté &

SE 2 de
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vrer.

de la generoſité de nos cenſures, nous avons

un bon garand & un fidele protecteur qui

nous defendra. Si l'on nous attaque , nous

avons un bon ſecond qui prendra nôtre que

relle , & nous devons nous apliquer ces pa.

Ferem . roles de Dieu à Jeremie ; Voici je t'ai établi

1 : 18.19. comme une ville munie, comme une colon

ne de fer , comme une muraille d'airain , con

tre les Rois de Juda , contre les principaux

du païs , contre les Sacrificateurs & tour le

peuple , tellement qu'ils combatront contre

toi , mais ils ne ſeront pas les plus forts : car

je ſuis avec toi , dic l'Eternel, pour te deli.

Il eſt vrai que par cette ſeverité de la

diſcipline contre les mauvais, l'Egliſe perdra

peut-être quelques-uns de ceux qui vivoient

dans ſon ſein, qui ſe voyant ainli preſſez &

châtiez en fortiront, ou par depit , ou pour

jouir plus à leur aiſe de la ſecurité de leur

conſcience endormie. Mais cela n'eſt point

à craindre pour l'Egliſe , elle gagne à certe

perte. C'eſt du ſang corrompu qui forç de

ſes veines , & qui en ſortant la rend plus

faine & plus vigoureuſe. C'eſt de l'ivroye

qui quitte ſon champ, & dont étant dc

livrée elle ſe trouve plus necce & plus pu

re. Il vaut mieux qu'il y ait moinsde pere

ſonnes , & que ce ſoienc des gens de bien.

La force de l'Egliſe ne conliſte pas dans

le nombre , mais dans la ſaintecé. Et com

me un corps hydropique & rempli de mau

vai



L'intolerance Chretienne. 645

ar vaiſes humeurs eſt plus gros & plus enflé ,

mais auſſi il eſt plus foible & plus langou.

reux : ainſi quand l'Egliſe renferme beau

coup de mechans elle en paroît davanta

ge , elle a plus de maſſe , elle a plus de

corps'; mais c'eſt un corps bouffi qui eſt

ü incomparablement moins ſain , & dans un

x état moins loüable. C'eſt pourquoi il eſt à

propos que la Diſcipline la delivre de ces

gens incommodes & pernicieux; que cet

te medecine amere la purge de ces hu

. meurs peccantes , & fuperfluës ; que cet

ở te lancette lui tire ce mauvais ſang pour

= la ſanté de tout le corps ; . que cette ab .

ď fynthe en faſſe forcir ces vers qui ne ſont pro

pres qu'à l'infecter. ; que ce vạn la netoye

- de cette balle , qui eſtmêlée parmi fon fro

ment ; & qui l'empêche de paraître dans la

E pureté.

Pour vous, peuple Chretien , vous avez

auſſi'vôire leçon dans ces paroles du Sei

Je
gneur , & dans l'exemple d'Epheſe. Il

faut que vous imitiez ſon averſion contre les

mechans , pour ne les point porter dans

leur mauvaiſe vie ." Helas! Mes Freres , il

faut avouër que la plupart manquent étran .

gement en ce point , & font merveilleu

ſement éloignez de la ſainte & Chretien

ne conduite des Epheſiens.. Je ne parle

rai point de ces infames flateurs , qui

aplaudiſſent au vice , & qui par une dama

3
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1

nable rhetorique font bien ſouvent le pa

negyrique des plus mauvaiſes actions, qui

apellent le mal bien , & les tenebres lumic

res ; par un crime a -peu -près pareil à ce

lui de ces anciens idolâtres , qui canoni.

ſoienc les plus mechans Empercurs , qui

leur bâtiſſoient des Temples& des Autels,

qui les mettoient au rang des Dieux , &

qui faiſoient l'Apothcofe de gens qui au.

roient merité que toute la terre leur eût

fait leur procés. Je ne parlerai point non

plus de ces lâches complaiſans , qui s'ac

commodent à toute forte d'efprits , qui

font profanes avec les profanes , mcdifans

avec les medifans, ivrognes avec les ivro

gnes , licencieux & debauchez avec les lie

bertins & les vicicux, Ombres vaines &

criminelles , qui prennent toute la forme

de ceux qu'ils aprochent , qui imitent tous

leurs mouvemens , qui ſuivent toutes leurs

demarches , & qui, comme cette deteſtable

nourrice de Myrrha, trouveroient qu'ilsau

roient raiſon , quand même ils concevroient

une paſſion inceſtueuſe. Mais je ne puis

ici me taire de cette malheureufe indifferen

ce pour les vices , & qui nous fait com

patir ſi facilement avec ceux qui les com

mcttent. Car
Car je vous prie, qu'on ſe trouve

avec un blafphemateur , qui dechire hor

riblement le nom de Dieu ; qui eſt-ce qui

lui en temoigne de l'averſion ? Qui eſt -ce

qui
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2

2

I

ļ qui l'en reprend ? Qui eſt -ce qui tâche de

s lui fermer la bouche , & de reprimer l'au

dace de cette langue inſolente qui outra

ge li fenſiblement un Dieu , qui eſt nô

a tre Pere' & 'nocre Roi ? Qu'il y ait un de

bauché & un garnement dans une ville ,

À qui eft-ce qui l'abandonne , & qui rompt

avec lui , qui le fuit avec l'execration que

l'on doit avoir pour les ennemis du Sei

gneur ? Qu'il ſe revolte une perſonne de

la verité , & que par une abominable

apoftafie elle renie fon Sauveur & rejet.

te ſon Evangile , qui eft- ce qui en con

i çoit une indignation telle que Phorreur de

fon infidelite & de fon crime le merite

Qu'il y ait un maiſon decriée pour les

dereglemens & pour ſes licences , qui eſt

ce qui s'en recire, & qui s'en éloigne avec

cerce frayeur qui nous fait éviter un lieu

infecté de pefte ? Au contraire c'eſt avec

ces fortes de gens qu'on fe plaît. C'eft .

leur compagnie qu'on recherche. Ce font

ceux que l'on careſſe & que l'on cherit.

Sil faut ſe divertir , c'eſt avec eux. - S'il

faut faire quelque focieté , c'eſt avec eux.

L'on mange, Pon jouë, l'on s'égaye , l'on

pafle le plus doux & le plus delicieux de

fa vie avec eux . 0 , Mes Freres ; 'eff.de

là ne pouvoir porter les mauvais ? N'eſt

ce pas non ſeulement fouffrir; mais fomen .

ter leurs crimes par cette miſerable conni

M

B
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vence ? N'eſt-ce pas ſe montrer inſenſible

aux interêcs de Dieu & de ſon Egliſe , de

ſa gloire & de ſon ſervice ? N'eſt - ce pas

comme qui ſe plairoit dans la compagnie

des meurtriers de ſon pere , ou des affaf.

ſins de ſon époux ? N'eſt-ce pas participer

aux pechez de ces vicieux , & fe rendre

dignes par conſequent departiciper un jour

à leurs playes ? Ó , Mes Freres, reconnoif

ſez donc que vous en devez uſer autrement ,

ſi vous ne voulez attirer l'indignation de

Dieu ſur vos têtes. Temoignez , cemoignez

à ces mechans que vous neles fauriez louf

frir. Er voici comment vous devez le leur

faire paroître. D'une part en les reprenant

librement, quand vous vous trouvez avec

eux , leur declarant, & par vos paroles, &

par vos geſtes , & par vos contenances ,

& par toutes vos actions que leur malice

vous deplaît , que vous l'avez en horreur ;

que vous en étes vivement touchez. Au

trement vôtre ſilence feroit criminel, & vô

tre connivence vous rendroit complices de

leurs fautes : vous ſeriez dansun plus mau

vais état que l'hypocrite Caiphe, qui ayant

entendu des diſcours qu'il 'regardoit com

me des blaſphêmes contre le fainc nom de

Dieu en dechira' les vêtemens. D'ailleurs

temoignez leur votre antipathie en fuyant

leur conyerſacion , & n'ayant point de com

merce & de familiarité avec eux. Car la

vuë
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3 vuë en doit être odieuſe & inſuportable , &

la compagnie en eft infiniment dangereuſe;

puis que les mauvaiſes compagnies,corroms

peut les bonnes mours , & que l'aproched'un

peftiferé n'eſt pas plus contagieuſe & plus

à craindre que la leur. Aụſli l'Ecriture nous

oblige à nous feparer de ces ouvriers d'ini

quité. Și quelqu'un , dit Saint Paul, fi quel- .. Cor.si

qu'un qui ſe nomme frere eft paillard , ou " 1,

avare , ou idolâtre , ou mediſant , ou ivri

gme,uravifleur , je vousécris, que vous ne.

vous entremèliez point avec lui, & que vous

ne mangiez pasmême avec un tel. Et écri

vant aux Theſſaloniciens, il leur dit , Fre

2 Theff.

res nous vous denoncons au nom de notre Sei- 3 :6. )

gneurJESUS-CHRIST, que vous vous re

tiriez d'avec tout frere cheminant defordon

nément , do que vous ne converſiez point

avec lui , afin qu'il en ait honte. Ainſi

nous imiterons le zèle de l'Egliſe d'Epheſe ,

en ne pouvant porter les mauvais. “ Ainh

nous nous garderons de la contagion des

vices. Ainſi nous nous ſauverons de la ge

neration tortuë dos perverſe. Ainſi nous nous

rendrons aprouvez à nôtre Dieu , & temoi

gnerons que nous avons de l'affection pour

la gloire, de l'amour pour la verité , de l'ar

deur
pour ſon ſervice ; que nous ſommes

tendres & ſenſibles à ſon honneur , & ron .

gez du zèle de sa maiſon , comme David.

Ainſi nous rendant incompatibles avec les

!

SIS en
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enfans du Diable , nous nous aquerrons l'he

ritage des enfans de Dieu ; & après avoir

évité la corruption des mechans , nous par

viendrons à cette ſainte Jeruſalem où il n'y

aura plus rien de mauvais ; où rien de fouil.

lé ne fauroit entrer ; & où nous vivrons éter

nellement avec des Anges & avec desEſprits

i bienheureux , faints commeDieu eft saint,

parfaits comme il eſt parfait. Dieu nous

en falle la grace , & à lui Pere , Fils , &

Saint Eſprit ſoit honneur & gloire aux fie

cles des liecles. AMEN.

LE




